
ROUBAIX 
Nos — 1 <sa Rouftatx. ** , rue do la Oar* <T*4*elvene M1.1T) «ont 
ouverts a u oublie tous la* leur*, i k i i 11 h. i l D i i l i i l heures, 
Tautaa la* msartian* doivent y è lr* remiaa* la «ailla du leur d* M 

parution. AVANT 17 hauraa. 

* 
la cl iente, enleva le portefeuille qui 

•«Wls'y trouvait, le fouil la et e n retira. 
| un billet de 600 fr. Interrogée, la 
I (coupable reconnut le méfai t et elle 

Dan* la nuit du 3 au « mai, • ' fera l'objet de poursuites. 
I* CAMOUFLAGE ABSOLU I 

Camouflez vos lumières 

Tout plaît. — Plainte a é té depo-

- - tMiltt rouRcomG «ont ouverts a n publie tau* Isa (aura, «a • à i t R. e t «m M » i a 
Tautaa la* Uiaamewa doivent y Mr* r i w l i i i la votllo du leur m la 

parution, AVANT II hauraa. 

m * . a u » n a a u s a a R»l :«u r déclaraUon. Récépissé leur an 

A TRAVERS LA VULE1*"»drt** 
réalisa de* prime» aux famille» ayanttpel n'était pas entendu. 11 se trou-

i Sme «rrr>nrt i«^, .nt n « r v i . d e * e n f * n u » «siéent J«"r commu- verait d a n s l'obligation de réclamer 
- . "" , . e «rrondlssement par VU- n i o n . o i enne l l . «t qui M sont f a i t \ U D t ttuï\lt> de nanier d'emballaae 

•nSj l tor Cott.grues. receveur de loyers- mscrlr- ' — •*- <~ -—'•»-- — — - 1 -
88 bis. Orande-Rue. pour vol d e ' n i n c e 
deux tentures d'occultation et d'uni Le* inhérent» qui ne ae sont rias 

( N E SAHIE DE CHARBON 
nclie oolr. la police a appre-

I r \ NlUlVr- l I r*\ llr- I I VII I F : £ l e a u au « Bar Yvonne ». M. rue présenta» ou qui n o n t pas renvoyé 
LLO n W i L L L L U U k LU I I L l A i d u Coiièee. oui esr Inhabité denuisicomm» il leur a et* demandé, le 

lors de la dernière paru»*- e t , m e botte e n carton pour chaque i 
. colis à expédier. 

le 
Faux pas. — Vers 13 h. 45. Déni- un mois et dont il a la gérahc i ldoss i er familial dûment rompu aont 

se Den.s . 40 ans . sans proîesion, de - |Une enquête e*t ouverte. 'prié» de faire l t nécessaire do* que 
meurant en garni. 18. rue des Pos-' 
.-es. passait devant le numéro 12 de] 
la dite rue lorsqu'elle perdit i'equi-i 
libre et tomba lourdement sur le: 
sol. M. le docteur Di«pa, après un! 
examen sommaire, releva de s eon-i 
tusion* graves sur d.verses parties; 
du eorpa et il deiivra un bulietini 
d'admtsion à i hôpita . * La Frater- | 
nité ». 

iHEPASCet FBAICfllS 
l îBII I E H L I T E I I I I F M E , 

possible en se présentant au bureau 
[du Comité central. 10. rue du Grand 
iChem.n ( ior étage), faute pout eux 
de no plu* psiuciper aux distribu
tions futures. 

A N N A P P E S 
Exploits de gangsters 

dans les boréaux de la perception 

«TAT CIVIL 
Naissances : Annie Molle, rue de 

Naploo. 37. née A la clinique mater-
nello. avenue J. Lagmcbe. 30 ; R«y-( 

CROIX 
QUATRE IANOITS ARMES 

UN CAMBRIOLAGE I SE RETIRENT EN EMPORTANT.. 
RUE DE LA LIMITE 4* FRANCE 

Au cour* d* l'autre nuit . M. Wle» 
_ f»rt. percepteur dea Contributions. 

Pon'tignt*. 3. rue « a kl Ltmito. a'»,"0 ' l'habitation et; les bureaux aont 
Croix i située. 12. m e da Lille, était réveil-

Apre» avoir oocaJadé un» pall*ea-i l é P** u n b r u l t taaollt» qui prove-
de. lia ont pénétré dan» 1* magasin | «"an du rer-de-<4iaua*éé 
en passant par la fenêtre du premier 
étage 

H A L L U I N 
Aux Contribuable*. — Le Contrô-Icharbon q u i l déclara 

leur des Contributions Directes i n - ! " " 
forme les contribuables qu'il 

bondé Célostln Debucquols. qui trâne-i Los victime» dsee identa du travail 
portait dans son camion 2.000 kg» de se «ont réunis on aaoombloe 

acheté traie salle de la Brasserie Coroprattvo 
100 kgo.jdo Mons-en-Baroeul. Ils ont entendu 

combuov un brillant exposé de Boaoon e t é » 
narbon M. Marcet. aoerétolro fédor»l sur 1'»©-

é té tlon do la fédération national» et u n 
Parquet. commentaire dea derniers» diapoM-

II faut Baver. — Alors q u e l l e s e l " 0 0 » ' ' E ? " *•"** . " ° > r w"»**"»" 
Contrôle e t paiement dea dso-lDromenait dan» Tourcoing, la nom- "" 

tiendra à leur diapositlon le samedi l ^ ' a . ' Y , . r ^ D ^ c q ^ o t . T 
g mai. de » h. A midi dans une d e s i j ^ • * , ( ' p ^ u e t . 
salies d e la mairie 

exposé dé M. BUnckaert aur l a 
meure. — Le pointage 
pour la semaine du 
lieu rue Quetave-Desmettre 

I L S L S t Z £ d e e P»r .des gardiens de la Paix e n | 1 9 3 8 e I U n t r e f o n t e Q € . , légiala-

U descendit aussitôt et se trou-
présence de quatre bandits 

Les'malandrin» ont réu»s! a faire [dont l'un 1* menaça: revolver 
une quantité impor- San» »e l»l»*er Intimider. M Wiefart 

J**] vertu d'un m a n d a t d'amener de i t i 
mardi 4 et jeudi 8. de 15 A 18 n . : M ! f . J u g e d instruct ion e n date enregi.trent avec' une grand» aatla-
Le samedi 8. de 10 A 11 heures. d u e f e v r t e r 1943 pour vol. Elle a faction le» »v«ntago» appréciabloo 

Le paiement de» allocation» de . e t < i déférée au Parquet. |»pportéa par la loi du a Avril 1942. 
chômage de la quinzaine écoulée se l _ n - . A A . » u r l e rajustement de» rente» dos vio
lera au même iocal. le mercredi 61 L* bon taaae. — L * ponce ae » u - | t l m — d u t r m T , n d < rinduatri» *t d u 
mai. de 9 à 10 heures. ireté e n collaboration avec l'admi- 1» base de 15.000 fr. et 

Nous en avons 

Les prestation» aux familles desjnistrat ion de» Douanes , a opéré une reconnal»*ant la droit k la fourniture 
availleurs occupés e n Allemagne 1 perquisition chez M Julien 8pev|gratuite do» apparaît» de prothèse. 

.„ inscrit» au fonds municipal de brouck demeurant 27. rue Hoche. I II» regrettent le retard apporté par 
aurait certainement » » i c o o m b é j c h 6 m a g e a u r a l i e u a u même s l è g e ! c h e i qui il fut découvert 20 kilos de .10» services mim.tértel» dan» la liqui

de cheval a été attribuée aux bou- ti*r. 24 . Albert* 
* r » 1 1 V # > n f KéMKé*k1I*l 'chera-chevalina su ivants : :Turgot. 
B U U V C 1 U U C B U U 1 . . . Heesen. 47. rue de la C h a u s a e e . i , . 

Roubaix ; Hellrn. 13. rue Pierre- ii?-_P*??•_?• , 

Dm la Viatld» d t cheval | ™ 0 ° d Coin*, rue Basse Mssur*. 6 7 " : ; ^ ' , Ude"tlaVu»"d'ajneu^ïemtn't'''Vdei*e précipita sur les individus et une | travailleurs occupés e n Al lemagne i perquisition chez M Julien Bpe-|gT«tuite dea apparoii 
. - . . .. . . , . I ^ 0 » 1 » " »*ae». rue de lOueat. 4 b i s : , ," . , " " ètements dînera . lutte inogalo s'engagea. L t inscrit» au fonds municipal de brouck d -meurant 27. rue Hoche.l H» regrettent le retard apporté par 

, Le Centre d abatage informe les,Thérèse Benoîte. 2 lg . r u . Daub.n-iU , 1
LV ^ é j u ^ e ^ . t i » e . t évslué ai *• »u™" certainement .ucoombé chômage aiu-a lieu iL même• « t è g e > h e i qui il fut découvert 20 kilos de .le» service, ministériels dans U UquU 

consommateurs que de la viande• ton : Mariette Mestdagh,.rue l u 8 . . - , 1 0 0
L , J r ^ , c ( c » l u * * v » l u * * oous 1» nombre, mais Mme W l e f . n l ^ " 0 ^ ^ ' ! ^ ^ e l l k 1S h Itabac belge. Spebrouck a été déféré |dat ion d e . m.jorations et affirment 

u p . m » mmm ' • > ] » rt» neiioeiqul était descendue derrière son i „ p , , . . qu'il en peut exister qu uen seule 
ide C-o^r a o u v a î î ^ i ' n T e l o u e t r ">»''• »PP e l * * u » * c o u r ' d « t o u t « C o m U * *'*"***'*• » » » Priaon- |€ , U P a " l u e t - catégorie de victime* du travail for-

Clu-.st:ene Courbet.j m u e q u l soa force». nier». — Le mardi après-midi, auj Le» transports intordit». — U n e m a n t la masse de toua ceux qui. on 
Oare. née 80. boule- y u g FEMME OETBNAIT ' Voyant que le» chosee ae gAt»lentl42. rue Jean-Jaurès , permanence patrouille de gardien» d e la paix a quelque branche que ce eolt, de l'ac-

Oui nous atxms 'oeso-'n d'un Motte. Roubaix : Paux. 115. rue J u - l ! * ? 1 „"• Cambrai : Chriatlane Lafeb-, 2 5 a g u i L L E t DE TICKETS I 1 " quatre gangsters abandonnèrent |assurée de 15 à 18 heures. appréhendé rue de Wailly I > o n tivlté éconorr.Wjue sont tombé* au 
bon l o n i f i a n t o u ™ " u s l n a m t - e : i n e ! . es-Guesde. Roubaix : A. Dhedenne . 5 " : ™ ' f , ^ " » ' « 3 appartement • : D K RAVITAILLEMENT * l u t " t ! u l t t * ' « l t * m a i » ° n •*• ""I Les fsmille» sont invitées à dépo- Viane. demeurant à Mouscron. rue | champ; d hon.-eur du travail pour la 
uua IU.UUU11 qui nous maini .e .u ie p . . ,. w s a n u . h s l • R> ; A , a l n Haustrate. 18. rue ci. Wsaquo- .fourchant chacun une b'.cjc.eue. . . . . , « , *tinuetle« nnur l'envoi rtiilrtn rMnéVsl i < n u n . t O e r m a i n e , c o n g t : t u t i o n du patrimoine du travail 
en bonne forme, nous permette d t l l ^ J ^ l l l ^ ^ ^ ^ l ^ ' " > a l : Mar.e-Pr.nc. TimmermanV: 23 Mme Vomer. demeurant S. rue de' .èc l lpserent dans l s nuit . ZLée mai R a s s ^ ? , : deme ïrSnt n ie diT^Doc- e l ^ Proapér.té du paya 
> .pporter 1rs fatigues et les a n - g h m . BB. rue vonaire , i touoaix , : . U e Jean-Bart v e r / a croix a été irrmvéa norteu- r» hîir»«ii rie la ne-cention avait rtass.atix. oemeurant n ie ou uvc •; 
v a i ï m i Nous avons l o u . b r . o i n H o l l c m a m 271 Grande Rue. Rou- , ^ . D u u r M m e « " e 25 f ^ u ^ a . de t i c ^ « . " r ^ ^ A m l e a l e . d e . F.mplavée et M é - teur r>w>-n à Tourcoing qui trans-• 
de Frileuse, p . rce que c'est u n b a i x : P»ntevil le. 187. rue d e Lan-, c , ^ c

b
e ' n « , t » ~ • , ^ ' A . 0 u ë - " ^ , " ; nement. » l o « qu'elle sortait d'tineiio u n . sonime d . 44 fmnes en mon-,dal l lea . _ D i m a n c h e 2 mai . à l ' a n - . P f C ï f ? 1 1 7 * ^ ' ^ ™ ^ ' 4 k « s o ° 

excellent fortifiant. En extrait ou noy, Roubaix : Pottier G e o r s e s . J 6 . : c o ' a n ' T i Honnotto De raeve c o î ? u ' l é p l c * r l e d e p l e r » - c « " u a : " corn-,cale aurait disparu 'cienne usine Danset . n i e de l 'Kst. l e t 3 *"° s d ' beurre. 
en cachet». Fnle: ise es! en vent" rue de l ï p c u - e . Roubaix , Nys K e - i r l f r t 3g rue d f g 8 t t P o n u ' j U ! - . : P o r t a i e n i des feuilles de viande.: M. Wiefart ne port, que quelque* permanences de 10 h. à midi, pouri Un camionneur qui s s conduit 
chez votre Dharmacien 'Visa 494inc. 4. rue de Lule. Crorx : P l a t t e a u , ! H . n — e I M 1 ^ p , , , ^ m aa«sinier 15 charcuterie, fromage, matières gra*-:oontu»lon» sans sucune grsvité iTAmicale des Médail lés : de 11 h. mal. _ Edouard Deoraetère. ca-
P. 1436. Laboratoires Modernes. 223. n ie Jean-Jaures, 4. Croix. | r u e d e u i l e à M o u v a u r e t Loirje B e - ' i » " ^ d , n I Î T d J T , r , e " ' - • 
Avenue Thiers Lvon ' 10.10! cuvre. couturière. ri>» 

- U - B ^ ^ R I . og'v^K.^ï&N, iS«i-SS5a?Sa ;5^ —-
- Effectuant une ronde nocturne.; DE SCS CANTONS ET ENVIRONS ; „ ! * r

n | | ; * t . j " l J ' , i ~ Guesde. ta» ! q u e t M é c r o u é e 4 „ maison dairét ib ie» de donner de» indication* sur 
des po.iciers remarquereri qu il y D»tributi*n do pommo» do torro | - v • de Loo.. !de* jeunes gens de la région rentrés 
.na î t encore de la lumière dans ie . t légume, .os» ' , . , , * • I )??.J* Vlerick. 75 ans.i tardivement cher, eux * bicyclette. 
<iohit .»iM«iF» 4K ru» rie Tn-irrolne o « 2 2 1 ' l u e a * OaxLbera : Marie Crépel. . L * Peoto do T.S.F. — Un Indiv.du T # m j h d u a ^ t j , , àtLna ^ n u i t . 
oeoi. expiante 3b. rue ae 10 i i tomg. , T n , . . d , 4 , m e j e ^ d i g m m . 3 5 «ni . « m - e D M I I O U I T T rui Dé l i t ' * " Introduit chez M. WauquierL, , u . „ r t , rf. rJzr,„ .,, „,rT, «on, 
par Mme Desrou^eaux . 35 ans. qui , , t u « l I Z Etabllasemanta A.Ure. 27 ; IrtmorT V e i a v e r b è k . «ILouia . rue de Wasqueh. l . * Pleri. e t | f Q , . ^ d a n . Pn^éiêt ?e fa " r o i : . 
pout ovo.r, tenu s a c ! » b . j « m c . - . i ! , Roubaix. une deuxième datr .bu- m e t t r e . 8 Sans. ep. Cadart 122 rue! f ré jud lc . évalué k S.000 fr. - M . | c o i l n , , \ r i a - J„onco » a m ai r " «J'An-
ouvrrt après : heure '-eï.emen'.a.ve , ; 0 : 1 d , déniées collecté?* par le Se- Pellart Marie D u w i e r «7 ans ép ,Wauquier a déposé une plainte e n - i ^ ' - ' l ; B m» r.» «• , 
Quatre clients ont également f i . t c o u r s Nat.ouai sur la proposition dUjTaelman. 123. rue du' Pile allée , r e '** main» de M. Perney. comni!»- " £,7 - j u l - ^ n ^ d l « c r é t ion leur e«t : 

même sanction, com- c o m i t é Départementa. des Mouve-ivilla». 5 : Kmélie Fieuryckx. 7« a n s . | M | r e d e police. Une enquête est o u - : . , , , , , ^ , t u n < f o r r e récompense ssraj 
. , , veuve Hert^lrr 'verte. 'donnée à la personne qui aura four-| 

: Etienne De«p.anque. 37 Ivres», publiau» — Spiliebout ni de» élément» permettant de don-i 
iie^Léonard tic Vice:. 5«. app*r-;Fortuné. 34. ru» de la Pannene. é iner une suite favorable. 

71 ans, 4«*iCroix a fait l'objet d'un procès-rer- o 

lia* B e - j - ^ ; "a""décTsr»"Tôr"avo'r achetée»! A L * 'OFULATION | * midi pour 1 Amicale des Employés. Invonneur. demeurant 43. rue Saint- ! 
IHenri f t j J T i T ^ S U . ' C l u . ' ^ l . * * ' * L ^ « ' P * « * • « » « " d ' A r c à un in-i^.Afln de retrouver l e . coup.ble» | E u t , . i T „ . _ ^ ^ ^ , „ . „ . „ 'Joseph, a irfuse d'obtempérer a u x | 
Ide la Conférence « Irène Ren .ux c o n o u - i u PIix d « P°°..tr. P , é c c l<*.ufM' "***-. r u a * » ' • » * ' * . W t W s a S a . *» ano. tlaaera 

Midi : Marie Debévére 
gère. 1. ruelle Dassonvilie 

:iems Familial 
: objet de 
p'.iquée de circulation après l'heure 
du couvre-feu. I . s'agit de Jean V m. 
h vs, :+ a n s rattacheur. rue 1 r-'comptmnt cinq enfant» au foyer.; . 
SO' 00 r Vandamme. 9 : Arthur q«- n'auraient pas participé à ia dis-jtement 3 : Léon Me 
Van tier. Bvancie. +0 uns. marchand- i.-ibu-.ion de viande des 7 et ̂ 8 svn l . rue d» Lannoy : Arthur Belln. 62 anal bal pour tvrei 
forair. 249 rue Edouard Ansee.c.l Contre remue du ticket , de 10153 rue de Valenciennes : Pierre Ver-

Pe-oi'i -1 Hen' i >for:r<r , , '* r "' r o l ; « * " ' • " • • c e * familles rece- l r iest. 96 ans. 52. rue St-Jean. Abu» do eonfianeo. — K n » Sam 
3 2 5 iront gratuitement, pour chacun cle ; ) P r , . n e ï C a l e i , 2 S r u e d e Belfort 

LEERS 
î l ans. cons:ructt"ur met membres 1 parents et enf»n 

(luaivemeutj présent» au fover. 1 kc; 
'rie pommt i de terre et 0 kg 300 dej 

W A T T R E L O S 
Peur toute* communicat ions m 

a Croix, a porté plainte contre Bois- Annonça», ('adresser A notre rédae 
mart Paul. 53. rue P«idherbe. à Hel- t«ur-co^*»ponaarrt î M. F. LE 
emmee Ce dernier devait lui remet- RUSTE, «7, rue ViOtor-HugO. 

Le ramonage des cheminée». 

m e de Aima r; Georges Deiporc: 
45 ans. cascaet i . r m e Turgot. .:ri-
I'-IINSC Samt-Josepli . 23 

l . i soupe »era bonne. - M. Gai-;""^" distribution 
on Delanghe. 37 .i:.-. «arde fiis. 281. -.ordre suivant : 

«.venue Gr,s*ave-D-iory. s'est o^auii Mardi 4 mai : d 
> : 2me ai-rondLssement. a'iiio.r f té tlon» de l'Bpeule. 
victime d'un lo i de 200 poireauxIpeul. Notre-Dame ; de 10 h. à 11 h.. » „ „ , „ H „ h â . „ , „ - . ^ . , f-douard Val.lant. square des Acacias 
, ».„»nt m , ' , , v i rfanv '» iKrrim ' » « ™ < iic -a r u n t o 1 e m-Joaeoh ' «sureau Ue bienfaisancse. — Mar- 41 a Rouhaix. employé A i usine. 
^ ' r - e -e^o- i u l •*' o '̂ E"Ouete S S C c 1 rt U â ' u n T ^ * ra«> »« Bureau de Rienfaisan-'iHolden. en qualité de manœuvre, a iagréé un entrepreneur de ramonage 
f a u t i tnque te e n 1 f orfs c - st-Twta^u n ^'cre-c ie«r • ae i c«- 1 bis n i e Jean-Jaurès , distr ibu-'été trouvé porteur d'une hache ap-iqui effectuera c e travail, à i»artir 
L
 : 4 l! à 15 h section Sie-Elisabeth: i l ion de oons de pain aux indigents partenant a cet établissement. du 10 mai. m o y e n n a n t ie prix de 

ue 14 n ;'.o a 15 h. 3o. nectioh s t - i r . scr : t s au Bureau : de B.a 11 h.,' M Pemev. commi«»aire de pot'.-; 10 fr. pavables a l'exécution 
7e-.n-Banf.ste ; de 15 h S 16 h., sec-ln. 1 à 600 ; de 14 h 30 à 16 h . . i " ' ' » déféré au parquet et Degrysej - - . , „ _ „ - . „ d m f . m i i i - - n o m -

'» été conduit S la maison d «rrKL •e"»"»" » * » " ••»• •••niiioo •i«rn-
iyx>5 » orauaa». — Ijes famil les inscrites 

GÂND0L 
^ H C ^ m î „ Y e £ ; ordri» d'un gardien de la paix pour: ^ 7 * », ^ T ^ 7 V _ » 
. 78 an*, mèrf.[î,"o»»-rvaf.on d'un sens unique. I! » n t l r h u i n » * i » R * a l p u i S E R r l t 

\ aggrava s o n cas en prononçant des 
'outrages et ensuite en se rebellant i - , . - . » . . . . — . « » , n r »• a e * . 

- F i n a l e m e n t il a été maintenu eo»M^ DIETRIRUTION OE PLANTE 
f iarrestation et déféré au Parquet. 

La célébration 
de la Fête du Travail 

DE POIREAUX 
Les Jardiniers et les 

cultivant un jardin s o n tinfi.11 inoa 
qu'une distribution de planta de poi
reaux se fera a la m a i n e annexe, 

rue Paul-Doumer. dans l'ordre 

Mercredi S : de 9 h. à 11 h. SE 

Conseil municipal . — Le C o n s e i l . ; ' 
munirinai c» ri-rTfi. i ^ . zZL-- t r f '» somme de 1.000 fr. qu'i avait 

• nia lieu dans nJnlc iP". » « " - « « • » » '» maine.; , . f r , ,« . d . « ,„ fua. Enquête en cours. : 
»e jeudi 6 mal. a 19 heures. -

» h. s i o n . sec-i Vingt quest ions sont inscrites à - J J S d ' u . n » l î*»h«' ~ . £ ° ' " d'une , L e remonage des cheminées doit 
Saint-Vin-eni de :1 ordre du jour. : rpu.He. M Degryie Désiré, rue , , ob iua 'o -rement e f f e c t - é rha-

Edouord Vaillant, square dea Acacias. l r e oo.igA.o.rement c u e c t . . e ena-
Rurrsu de bienfaisancse. — M a r - 4 1 à Rouhaix. emnlové A i usine, Que année . A cet effet, le maire a 

Il a prit rie l'âar, 
il <••! malade et • 
TOUS doooe plu» 
«fus de» audition* 
liien im|isrfsile«. 

lin alteadanl 
qu'une production 1 
meilfiir leremp.la.er.il*»» f a c i l e , 
s a n s g r o s s e d O p a n i a , d o -
m é l l o r a r i o n r o n d e m e n t . 

Kai4ea-le doar réviaer, ne le laisses 
ptp irrêmé<Usble«aent mourir fsuts 
de "uni, voves votre revendeur 011 
à délsut. sdressev-VOMS direnesseot 

DESCENTES D'ORGANES 

HERNIE 
B A N D A G E S - C E I N T U R E S 

C L A V E R I E 
•rt - r».RlS w c i i o i î s u é ' w o t t r e l o » . lleors. Fiers :'ide Bienfaisance , l b i ï n i e _ jea"n-!rt r * n * p 0 ? m ! t u n e 

" ,ci« 14 h. a 15 h . «ect.on d'Hem : Jaurès. le jeudi 6 mai . de 10 A 1110fri,"^f?,,*,'. - , , , 

?J4 O'sJbOui* Sa.r.t-V 
VALENCIEMNES. - le 

•t: SI .la lue» 
CAMBRAI. — Vrt. T et Sri «.. Hôtel 

rt 1 Mouton Blanc. 
atTMUNE. — Lundi 17. H de ,'Eui 
LENS. Maidl 18 H rie .s Paix. 
LILLERS. — Meicred: 1». Hôtel 

Commerce. 
AIRS-aw-la-LTS. — Vendredi, j ] 

« d'Ar.gletert 
SUCCURSALES OUVERTES 

LILLE. — «a. tue Nationale. 
OOUAI- MAUBEUCE 
ARRAS - BOULOCNE 

:on St-Rédempteur (Pile) : de 16 h. ;601 et plus. 

a r i 7 e » . - , d e : i - n h S a " t % 7 1 h n e J o ' ^ I ^ L 8 ^ ^ * ' t a c . ' . r l e b t e l ' * A u c u * l ' * u « r o U M > dont ' « « > l a n i s font, 
? ^ \ . h a ^ c e n u . M »£JSS*52g " o T l . " ' ! n K n p , , o n n e W r s ^ ^ , T ' » " . ^ , , r , é , u „ . r d . . . . n d s . H e u r première communion cette a n -
r ^7i r J o u r '•• 1A 3U h., le brigadier de police Mu- née. sont invitée» à se présenter 
Mercredi 5 mai • de • h. A 10 h .• Secours aux habitant* privés d e i 1 1 1 1 * appréhendé Mm* Candat Bay-iChez M. Henri Delesciuse. 35. Itssj 

de 10 h. A 12 h..; ressource». — On paiera au Bureau j m o ° d ™ . 1 t î .?°? c ! .__ .* . ° r f ^^"Jr^l>»aWtoj*VU. le d imanche 9. de 10 h. à 
' " midi, pour toucher la prime de com-

16 h., section» de 

jardt-

1 noat. rie noi<r. . l ie mjr. ion et acheter, «i e l les le déai-

« h. » 17 hjftffaASKaux ^^VZïïJ^^^™du coto"bl,nc au prix fsmi" 
ov "de 17 h A 15 h ao'"*e?t'on dei m U n ! r C S r t e d l d e n t l l e ; confié» en dépôt p»r un inconnu. Elies sont priées de se munir de 

o p*'Mouvaux Taxe» à la production et *ur le*!K"» **r* néanmotn» pourauivle pour ia carte rouge. 
d u ' S» munir de» emballages néceasai-,transaction*. — Ordre de s percep-'transport irrégulier de viande 

res. du livrât d . fami l l e de la cartejtion» : Lettre» A A E le 4 m a i : 
H. rougo U.FJJ. et d . tout* , las car- ,F a J i e 5 : K A 0 1 e 6 . P à T 

t. '.es d'al.mentatlon de» personne» au;le 7 : D A Z les 13 et 14 mai 
foyer. j Le bureau sera ouvert pour ies 

— — — o retardataires les 20. 21. 27 et 28. 

TRAMWAYS '.'.r* de • *- * > à » h • ™ **™*>net 

R O N C Q 

Dimanche matin, la fête du tra-. , rt_.„„. 
va:l a é té dignement fêtée à T o u r - : c l ' " ^ ° ! ^ 
coing par une manifestat ion qui « ' - J ? " , : . , , „ , . . 
dérou'.a à ls Mairie et au cours de ! « " ? " " L L S L ' i ^ * h. U à 
laquelle furent à l'honneur c e n t . l • JhJ°,sfc

ll'
u™ * à

e t . f . „ . _ 
.trante vé'éi-an» du travail et leurs , • ' • u * • ' d e » h * " f ,?°: • S " 
; r a m p e s . On comptait parmi l e , bé- t*"™ 6 et 9 : de 14 h. 15 à 17 h. 30. 
néficiaire» des médai l les : une mé- s e „ , ^ J i l i , .„ . w . , . h _ 
daille s i ixantena ire . 50 méd»!lles vsevdradi 7 i de 9 h. a 11 h. J0, 
de vermeil et 72 d'argent. secteur g : de 14 1 1 15 à 17 h. 10. 

Un peu avant 11 heures se p r è s - , J e t e u r s 10 11 et 12. 
.«aient dans la salle d'honneur, les L<* quanti tés de plant» é tant lùni-
médaiUé» et leur» parents et amig . t éea . il ne sera pas possible de aa-
M Léon Mareseaux. d é p u t é - m a i r e . n s f a i r e toute* ies demandes. Il aéra 
"ntoi'ré ciu Conseii municipal, pré- attribué A chaque secteur un cer-
sidait cet te belle manifestat ion à tain nombre de lots proportionnelle-
iaquel'e était renrésentée l'associa- ment au nombre de cartes de jar-
tion des Médaillés du Travail . .dinage délivrées pour ce secteur. 

M. Mareseaux. avant de remettre] Il ne sera délivré par personne 
les récompenses aux vieux travail- iqu'un seul lot de 100 poireaux con
teur», exalta la vertu d u travail fe - ' tre présentat ion de la carte de Jar-
cond et plus que jamais nécessaire |d inage et paiement de la s o m m e 
pour le relèvement du pays. ide 5 francs 

Puis on procéda à la remise de» | u est inuti le aux personnes non 
médai l les t itulaires de la carte à? jardinage 

L'Harmonie municipale sous l a i d e se présenter : sat is fact ion ne 
direction de son chef. M. Marcelin. ! pourrait leur être donnée. 
Grand Prix d? Rome, exécuta pen- , 
dant la cérémonie un programmé ; 
de choix qui fut fort apprécié. 

AVIS AUX CULTIVATEURS 
EXPLOITANTS DE PARCELLES 
0E TERRE ET DETENTEURS 

D'ANIMAUX 

Jardins p.pulair*. — Les U n e enquête agricole aura lieu e n : 

W A S Q U E H A L 

Pour la seconde foi» e n la oom-

retirer au SI. Grand'Rue. A R o u b a i x , ! , , . , . 
prison- '" T o u s *• ' I P ^ S Î t . e ^ î ï , ' ! « CERTIFICAT D A n r r T I T D i T 

4 a ^ . ? ^ . ^ « i ^ n * ' , m ^ ^ C m n r 1 n ^ ^ P « O r E S « O N N H X E et de 14 A L-INSTTTtT C O L A E S T 

Le vol journalier. — D.n.> .a cav.'j 
rie ' 'mmeub'e à appartements coi-' 
ecufs . 225. boulevard de Fourm.ns ! 

un quidaai a subti.ise ia bicyc^et'.*] 
de Jean D u p u * . H ar.s. rattacheur 
.neme adresse Luc enquête est o: 

Un beau dram. d . la Min. 

LE PAVILLON BRULE 

oiireau1 de ."Octroi. 
f Pour !»>« pr1«M>niil*»r«. — Le Comité, 
n. reçu 510 fr. provenant d'un jeu d*1, 
plqiieî organia" 

e n Janvier 1915. à Roncq. actuel le- c u l t « a r e , ' . maraîchers. PrJ, lneur's„t«?'] 
m , n . . „ sroioa, X T I V tùinmfemnn cressicuiteurs. a ibonculteur». pépi-' 
S t S t c h e u l ' ^ m ^ a n t ^ r S f D n ^ ' t r i s t e s , forestier*, directeur»: ou: Les c a r n e t » du Certificat d'ap-
ck»ert. 258. avec Marie-Madeleine «erants de cultures col lect ives ; t i tude profess ionnel le . . Empioyéa 

Sociétés et Comités 
Jardin* populslres. — Le* iardi-

UNE RICHE «MENDIANTE 
SE RAIT RINCER « ' i * .* h " l a 

18 n. Se munir d un sac et de mot 
Samedi , dans la mat inée . les.r.aie. 

a g e n t s de la police locale eurent . n u m i u r u o f i i i i i T n i c 
at tent ion attirée par la pré- SAINGHIN-EN-MELANTOIS- ^ R ^ À , " ^ ™ ; ZnJ^nTS^Z™™ âgree»7 oueiles que soient la n a t u r e d e Bureau » auront lieu cette a n -

.. l!5 courant chez « « c e d u n e femme assez àgee qui | v r r N D 1 ( 5 n l N S , . v r , J R » M i K f . ^ u e de°rourctr!ne 99 d e m e U " ! * t r .mportaace de leur exp lo i ta t ion : née le 2» mai et ie 5 Juin pour les 
i touttem.n.-Depraetére. cafetier. O d - f * l i r a i t a la mendici té et ahait ^ ' f > » ' K » » > ' " • « B o t » * » i a n . rue de rourcmrig. 99 ^ personnes, ouvriers: autres spécialités commerciales . 
Place et tt) fr.. don d . M. Hoiiq.iert de porte en porte dans la rue Jean-: Mercredi. o_ore q u i l se trouva.t aj Le consentement a ete enregistre , oarticulier» etc exploi-; Les examens pour ies professions 

Bar- nour soll ici 'er une aumône son Jardin. M. Terres, demeurant 4.;par 11 Gaston Lebrun, premier agr.coies. i M "'" ' ' ' J™:JL, ' a f T2. ' :2» . • n r W ' r ^ i i i . ir^m.^,r .r î ,r i f w . t Z 
l £ r I W t ^ w T e w T a v i a â a a ^ i ^ m e n a n t e f u t a n ^ é e " ^ c o n - ™ ^ , ^ ^ u t qu'un mcendieladjoint au Maire, qui. en.cette S » H S J S T S t â ' ^ " ' " ^ i n d u s t r , e ! 1 < ' 8 commenceront eEale-

niera, — La remtse de s e t i q u e t t e s l d u i t p a u e o m m i ( u l M . i a . de rxilice où ,»é ta i t déclare dan» la grange de la sion. prononça une allocution 
à la culture du blé. céréales secon-;ment le 29 mal. 

HIPPODROME DE ROUBAIX 

CIRQUE ALBERT KANCY 

Ce soir, 20 heures 
D É B U T 

NOUVEAU PROGRAMME 

Animaux dressés, jongleurs 
acrobates, clowns, e t c . , et 

H ASSAIN 
le célèbre poivrot cycliste 
— sur fil de fer — 

n e - s au o - t commandé de i e n e i a s «leva, — La remtse a e s e u q u e u e s i j •. « m m i i . » . . H . ~ » « »»,-, s e t s i t déclare dans la grange de la sion. prononça une a locution a " '" v " i l u A t r u " ""-• . . . . • ~ i — ..*» ~ ••—*• . 
sor.?pq"é. il îe™e"*e? mardi S g m . pour l'envol du 23e colis aux pvi- • f f ".%ST. a w a ^ d ,ur^ r , r m e d e M m e S a - t - ^ i e r - D a s o n v a l , ^ ^ d e f i % „ „ „ „ f o I ? ,ds i re S , pommes de terre • b é ^ v e s . ! P r i è r e d e se fau-e inscrke a In»-
entre » h et 12 h e* de 14 h A 18 h sonmers se fer» au Pavil lon des p ' , c I a ' ^oui.iee K. a .a grande sur-.demeurant U . rue Thier» a Aocq d o n t ! m 9 r u ries v œ u \ Pour l a s a n t e et t . fourrages, prairies et m ê m e e n cu l -a i tu t Colbert avant le 10 mai. d e 
au 51 G'.4nd"Rue Roubaiz: tpface Vieux Ménages suivmnt l 'ho.airc ^ ^ . l * * * i " * - A . ' * J ! e ? U ï T l t » - » » • • * » » ' • A l e r t é s » » « P ? u ™ - ! ? r o r n P r r e t m , r du marié I * " Potagère, etc . généralement de i l à 19 11 OU ie d imanche mat in . i 
de la Liberté). Se munir du bon..ci-après : 
d'un emballage et d'argent. Il ne s e n Mardi 11 mai. de 14 à 17 h., pour 

[pas fait d'autre distribution. i«s n. 1 à 200 : mercredi 12. 201 à 
M U T U E L L E - R E T R A I T E D E S AN-'400 i Jeudi 13. 401 à 600 : vendredi 

ICLESS DES I81«. J5!« - Los mem- 14. 601 à 800 : mardi 18. 801 à 1.000 

oii'ei'.e é ta i t nant ie d'un pécule as-|pompiers, sous ls direction du Llen-i1- E - ' r n t rue Vicênréaiden' du f » i b ! * surface, mais non assimilable* [de « à 11 heures, 
sez impress ionnant cons is tant e n de tenant Delbarre arrivèrent sur l o » | _ ^ v . ' ..i,,,VJ,;ij„ . : , „ ^ . „ ' „ i „ _ .à des iardins potage i s famil iaux,! U n e note u! sez impress ionnant cons is tant e n de 
nombreux biilets de banque Elle 
était , en effet, porteuse de 8.480 fr. 
e n coupures françaises d* 100. 50. 

brea sont priés de se mettre à jour mercredi 19 1.001 à 1200 : jeudi 20 20. 10 et 5 »fr.. de billets de la 
de leurs cotisât.ons s i » ne veulentn.301 à 1.350 : vendredi 21. 1.351 a ;Reicns-mark et de menue monnaie , 
nos nerdre tous ieurs droits et avan-J!» fin lous de 14 à 17 heure» i I ' s 'agissait de M m e Eiiaa-Cei.ne 
tag-s que leur donnent la Mutuelle] L ^ J famil les qui ne se présente- Dubrulle, veuve Oysen . née à Wat-
et :a Ca.aw ohlrurgioal*. ' -ont pas au jour indiqué ne seront i t ignies . le 30 août 1878. domici l iée 

Le trésorier se tiendra à le*"" 
pos.tlon le 3e dimanciie du n 
siège. 138, rue de Lannoy. 

Comité "d'Etit'r'aide aux prisonniers, i ». d e ? Jardina rx> tager» U n e note ultérieure précisera 

cagea cette partie de la ferme, dévora igroupemem. offrit A la Jeune épouse 
de» planta de pommes de terre, de ia un cous de denrées a envoyer à 
paille, engrais et de nombreuses bot» son mari 

récolte est uniquement réservée auxj 

:es d ha séciiaient. 

pas servies. ia Lille. 45. rue Gustave Delory. 
J.S au , j ^ , C M d 'empêchement, les lnté- Après interrogatoire par M. Pas- ' 

iressée» peuvent se faire représen-jquier. commissaire de police. i« | 
T N I O N DES FANflLLES NOM-;ter par un» autre personne, pourvu i* riche » mendiante a été conduite , 

3REU3E6 l e s adhéreiiis r o m p - i n u r cel'.e-ci aoit munie de la carte au Parquet de Lille, en at tendant! 
tant cinq enfants «t piua. p r é s e n t a , ^ c o l i g d e l 'étiquette-adresse et de de répondre de s o n coupable méfai t i 

• forer ( < . 4 V i ^ A w n l m t j a a a j m t l - | 1 a gomme de 80 fr.. cofl* du colis devant le tribunal correctionn?!. 

SPORTS 
F O O T B A L L 

CHAMPIONNAT OE FRANCE 
AMATEURS 

Etat «Uil. — Naissance : Francine 
ICallemeyn. rue de la Vieille Tour. 40. 
i Décéx : Octavié David. 53 ans. rue 
idu Biilemont. 6 : I.éontine Declercq. 
(57 an . , rus Jeanne d'Arc, 15. 

ut *y£& 
tenar, 
lieux ; aprè» de vain» effort», durentl! 
s'avouer vaincus. L incendie qui *ae»j; 

besoins de ieur propre famille. 
3" Tout détenteur d animaux dei 

ferme ou de travail, mime non\ 
agriculteur. 

Les déclarat ions portent sur les 
surfaces des culture», sur les sur
faces cult ivées e n légumes, sur les 
autres surfaces, ainsi que sur le* 

M A R C Q - E N - B A R Œ U L i*^*»™*»! 
Les vais. — Des enouêtes sont ^Secrétaire de la Commission de 

ouvertes s*ur p l a c e s Se T M . fflfe«P » f • « « « « s . « e e . pari 
_ „ _ n r. n ! • [«* Charles, demeurant 37 rue du! '» 5 déclarants . La ,un fiéeta'o«<?" 

^ î : t * U % f é « n t e r m ° n . de "a eartel Les femiUes oui apporteront d « S .O. CharentOU b a t R . C . R o u b a t t i L a s a r o . pour vol d'environ 1 000;?»"* >« 'de-w. p r e a e n u ou ^ 
-o°*^ e t P dê t o u t « e» carte.^ " i , denrées ou objets d'un volume trop La via et la mert e n a e n l . - A u " - " ' v u " 'po,reattx commis an cour» de l a l ^ ^ f ^ i 0 / . " . ! ^ ! ^ ' " ™ . ' " ! * 1 " ! 
mer'itat.on de» personnes au foyer. .e!8''»ntl- »"ro n t » verser un supple- cours du moi» d'avril qui vient de; _ . . 3 L » » , a fj nuit d a n s son 

au JÔ u u ' m e n t de cinq francs pour un d e u - s écouler, le service de l e t a t civil, r™" *» ""*" riere son habitat 
a enregistré « déclsrat iona de nais-i Le rac.ngmeu Encontre, ne retour 1 0 0 0 { r e 

sanses U garçon et 5 filles • contre!"* captivité, donna l* coup d envol, _ M m e E > u e s , n e e H é r i n M a n e , réquisition d animaux „ , , , „ . . . Jean-Plerr. Catteeu. r. St-Biala*. H t . 
13 décès '9 homme» et 4 femmes >.j»f»'*» a v o , i r , * r * .. ^„?£r«ZrlutTtW avenue de Verdun, pour vol d'une Le'dr

t
c'Srat.'°I"l

 sZL,tr. ' p , " " u ' « " " » ' - André Vanoplynu*. 
soi t u n excédent de 7 décès A u | « V ' c e î , i % . £ i é « n . ? n « r é t que "e 'p™le « de 3 lapins valant 500 frs. BET «mfrEe» »»jr U uErtStf». ^ l^peur-pompier auxiliaire, ri 

cbR* 
tR t » i Q U O » ^ 

.. de 9 il. a 1- .. 
ru* de l'Espérance, pour v -eeevoir 1 xlème embal lage 
gratu.tement de» denrée, clé -emlé- Le Comité insiste aunrès des ta
re nécessité. Se munir uen. j i l i»ge . imi l le» pour qu'elles lui apportent 

Dimanche 9 de 10 h. 30 * 12 h . des vieux papiers. Si ce dernier ap-

ETAT CIVIL 

Pendant qu'elle se faisait une 
" beaaté ». — Suzanne Deruvffeiae-
re. 19 »r.>. so.gr.euse. 132. rue i > -
c-éme. e s ' sans emp.oi depui? m'è 
o.raine de jours ef 'o:a ement dé-
n j é e de ressources. Eiie fut pr.se t n 
considération par Mme Yvonne 
Brandt. coiffeuse, rue du .Mou/n. 
cour Pcnnel. 6 qui i hébergea chez 
r - Maiheureusement. cette jeu
ne personne n'est pas un modè i ï 
de probité et e'.e le prouva en à ï -
'.obant un b i l > : de 500 ir.ir.fs da:i.< 
> portefeuille d'une cliente Mme 
Peti* née Marie Vi'.lers. 45 ans. --a-
baretlère. 92. rue du Moulin. Pen
dant que cette dernière se trouvait 
sur ie fauteuil , ia voleuse glissa .a 
rrair. dans la poche du manteau de 

F U N E R A I L L E S 
ROUBAIX. Vous «te» nue d assister aux funérailles de Monsieur 

Léon-Désiré-Joseph MEURIN 
COMMERÇANT 

Epaux d* Dame Blansh* DIEU. Veuf *n premier»» n*c*s d* Dam* *>hi-
lom.no FAVIER, décédé k Roub»ix. le 1» m«i 1943, d«n« >a 72» année. 
qu> auront ..eu le mardi * mai. a 1$ h. 31. As«emb!ée. 46». ru* d . Lan
noy. a 15 M. 1» Linhumation aura lieu «u cimetière de Roubaix. k 
18 h. 15. ou ia lamill* recevra le» condoléance*. 

De la part de : Mm. MEURn* DIEU, ami épouse : M. Gilbert MEH-
1 in : M. et Mme Marceau MEURIN-LADSOUS. ae* enfanta et petit-fil» 
et de' toute la famille 

P.F v»n»v»rm«ir. 31*. ru* d* Lannay, Rauhaix, tél. 172.41 

La (act ion gymnique d*« Sport* nvant» manquèrent de chance tandl*! , M s ! i > n ] é V e m e n t éda ordures mé 
Réunie au eoncour* de Teuv-ooing.'que ia défense fit quelque P * u - j n » g é r e e . e fera dé» sept heures du 
— Noua apprenons que la société r«i*ch*. . „ „ „ _ ,„ matin. 
H . » . .» ,„ .«»!î , . , . • 1 ir.rv4«,r,n. . . f Cet» tuffit a expliquer le score qui 

« L Espérance ». af- n . f u t mellula q u a la reprise, la mar-! Etat civil 

culture, comme les engrais, les ail-
m e n U de bétail, le sulfate de cuivre .ongee. 5. 

ficelle-lieuse. Ils serviront : 
également à établir un plan de ravi- I » F e m m e O r o l o f l » U i e u i e t t t 
tai l lement de la population. • * C B , " , C r"«»"»»ge ** l e u i e n e 

, Le Ministre de l'Agriculture faiti De» femme» ayant dépané * 
diman-irtiiére mi-temps malgré de beaux, rie-Thérése Vandenbergue. rue d u U p p d j t o U s . pour fournir de b o n l c o u P '* quarantaine, peuvent 

i e gym-ieeaal» de Sumera sur les poteaux ouiLszaro, 2 3 ; Jean Delmotte. rue Na-i r . rpnseipnerm>nts demandes ,)*' chtr^nt « éclat ai elles » 
i ce but,!.a ban e. Itlonals. 38. ,'et cela dans le»r intérêt rnmmeiL<'JJ.rs,-m?i»i»eA " v « c »•• .eoyttoi 

. - 'assiaterl Les Charentonnaïa. qui déployèrent; Publication» 1 Jean Marc.la fer- • 
aux séances d entrainemen* o m ont'P'-u* d'ardeur dans la lutte, «corérem railleur, rue des Allies. 54 bis et Ai- u 1 " " veiui m ,wu 
ii»i, 1. ™ . S i J I I ^ H ^ I A rlrMridés la 3e minute, pul* alourdirent la mèe Vanhems. fileuse, rue du Vieux- Le* intéresses 
L 1 ! " , . ' ? " 1 ? 1 , ' 1 L e . , ^ n 5 l T 1 i a a J * r i , 1 I m a r q u e i u » e z facilement devant le Pour. 9 . Albert T'Jampens. employé i présenter nerson 

nces. : MoniquejtsiuemeTit de la populatit 
rinee au Club c e s sport» tteunis de q u e n a y a m , rjllB , t e ouver'e en pre-|Norm*nd. rue Montgolfler. 114: Ms-| Lr» Ministre de i'AgTiculture faiti De» femme» «y»nt dépané de beau-
Wasquehal . participera le d i m a n - j r 
c h e 16 mal . a u concours d e gy-m-|eaaat 

jnastique Ue Tourcoing. Dans ce but. 
les adhérents s o n t tenus d'assister! d a n s celui de toute la population. j iV'ooVr'ià fèînme"VlïeViriéiTé'ra™! c'ir-

sont invites a »e|culation. combat vertige», lourdeur» da 
personnel lement au Bu-| i»mbe« bouffées d* chaleur, etc . . La 

de gouttes Floride». 18 fr. 90. Si 
Jean-Macé , sous la direction de M.|^rTnrnérènt «•aiDeûra à «Ua, BuïrolwlquôwùaeVrûe"«e'sa Prévoyance." e"." !de 9 à 11 h., et avant le 15 M a i . l ^ " ? « P ° " ^ P»» voua procurer le» 
Paul H a n u o n . moni teur^hef de laUyant été blessé avant le deuxième] Décès Fernand Cocqueres. reprè-idernier délai, pour fournir les ren- |_ - . 

J laociété . but. sentant. 64 ans, rue du Dépôt. 58. geignements nécessaires et s igner! 

de 18 h., à la sal le des fêtes. r u e | " e u ' w , J e
c

r t a c j r a n * * ^ c ' ^ U D ^ ^ 
la direction de M . | t e r m , n é r e n , daiUeura a d.x. Bulretté quêteuse, rue de la Prévoyance. 6. !de 9 à 11 h., et avant le 15 M«i.l*"": 

primé» Floride», même formule, mé-
•ne efficacité. 12 fr. 23. ttes phi**. 

UN MIARD 
let au sourire railleur, était terrible.] — Bh 
Iment badaud. Un rien dans la rue;iettr~ ' 

va donc ! caval ier à rou-j — J e n'ai pas pris tout le bou-: ^— Que se passe-t il ? demandai « U n rêveur, pensa-t-elle encore. icat . Un coin charmant que J'ai'regard circulaire Pu 
îsque ce n'eet quet pour ne pas vous encombrer... Tlaudé avec un peu d impatience, Quel étrange avocat il doit faire II découvert jeudi dernier pendant pas un endroit rh ir m «•» 

: un bon mot dit par un j En m ê m e tempa. Didier se retour- j Mais , voua comprenez, il f a l l a i t c a r i'ondrolt était «auvage. la route |Ce n'est pas é tonnant qu'il so i t jquej foux étiez à ce fameux concert | sùrement rencontrée par aucun d e 
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enfant, une sail l ie inattendue jail- nai t vers elle, les yeux rieurs le dédommager ce pet i t qui a du cran! lassez dangereuse et elle avait hâte lp lutôt « s a n s cauaea » 
iie des lèvTès d'un ivrogne ou une | te int animé, rendu gai par le be>; Claude ne fit aucune réflexion.|d'être sortie de cet te gorge étroite. | U n e chose qui avait encore 
gauloiserie débitée par une commê-jgout de l'enfant : |mai» un imperceptible haussement l — Chut... fit-il 

|de Canne»., 
le — Ah ! oui. 

- " i 

re forte en bouche, tout paraissait 
,arrèter l 'attention du jeune homme. 
l E» Claude retint contre celui-ci 
différentes petites s c è n e s dont il 

'avait paru fort friand. 
C'est ainsi qu'au cours d u n e de 

— D a m e ! L'amour '.' Ça manqucl leurs promenades quotidiennes. Va-
s u tableau, il me semole ! ;'encourt, qui marchai t à côté d'eile, 

— Heureusement ! la quitta subitement , un jour, pour 
Didier ne lepondit pas. I! parais-irejoindre. en trois enjambées rapi-

sa. t tout a coup attendit a dcs|de*. un groupe de gens fort ëfcayés 
« lobes » et des « smasl ies » pai t i - iau bord d'un trottoir. 
euhèrement difficiles que vena.t dej II ne ^agissai t , cependant, qu» 
réussir au tennis un des champions, d'un de c e s puérils iricidenU de la 

Cependant , sur ses lèvres, son m e qui naissent Journellement sous 
éternel sourire railleur venait délies p a s . d e s promeneurs. 

voyea-ldon d'étonner 'ou d'agacer Claude. lamèrement . je me rappelé t r ê ^ b i e n l j q t ^ . o u H r è ^ ^ ^ 
Iselon l 'humeur du moment , c'était en effet, que ce jour-là. une affreu- 1 j ^ . l ^ è . . s ^n ^ Î ^ S Î f ' — Il a de l'esprit, le f o s s e l ld'épaulea accompagna son « merci », vous p a s 

observa-t-il en riant. lun peu sec 
Claude eut un sourire de dédain.I Du dédain glissai' en elle 

Elle trouvait son mari naïf et uni « Badaud ! pensait-elle. Juste 
tant inet ridicule. i genre d 'hommes que je ne peux pasj Majestueux, magnif ique, un a ig le l t ing ». autrement dit pour la pro-|et il expliqua avec calme 

— Cela vous amuse ? observa~t- souffrir... » planait au-dessus du torrent. Imenade quotidienne, 
elle du bout de» lèvres. | Elle trouvait auss i que Didier sej II ne trouvait a ins i u n peu enl i\ n i bien entendu, pourtant et 

j Son bras é tendu désignait le ra- | l 'etrange m a n i e qu'avait Didier de | se migraine vous avait empêché de du tac au ta 
vin à pic, très proofnd à cet en- ! ne tenir aucun compte des cadresjsortir... i0ir_ c o n v , n , , ' 

le droit, sur le côte de la route (convenus et s ecepté s pour le « foo- Mais U ne releva pas l'allus.on'qùj „ horreur 

— Mon Dieu ! oui, comme les 
autres ! J'aamire l'esprit d'où qu'il 
v ienne et ce môme a dea reparties 
amusante s 

Et. se tournant ver» l'enfant qui 
recommençait a offrir s a marchan
dise aux passants , il l 'apostropha . 

— Tiens , petit, donne-moi une 
rose. 

refleurir.. Un petit marchand de fieursl — O h ! monsieur, prenez toute la 
XVIII lavait failli être renversé par unibotte. . . De» bottes de cent sous . 

Maintenant qu'elle était mariée.|ta::i dont le conducteur, tonitntantimonaieur. . . Parée qu'elle» sont tom-

plaisait à de» spectacles bisarres. contre-bas de l'endroit où leur v o l - j r n s , c u n sa i t cela que s i la prome 
tout à fait indigne» de retenir l'at- ture s'était arrêtée, 
tention d'un parfait h o m m e dul — N'est-ce pas merveil leux ! mur 
monde. 'murait Didier, comme pour lut-

Elle n'aurait su dire e n quoi i l imême. Quelle puissance dans cette 
lui déplaisait que s o n mari s ' inté-ls i le immobile ! Remarquez, conti -
ressat à un marchand de fleurs oujnua-t-il e n s'adressent à la Jeune 
à un camelot plein de bagout : une 
chose était certaine, c'est que, ce 
faisant. Didier paraissait manquer 
de décorum. 

U n h o m m e chic n'a que du dé-

la tourmentait comme si elle ne | teur du groupe, 
pouvait voir le* choses que sous icous i t l'assistance, 
leur plus désagreabie aspect. La jeune femme perçut cette fin 

Elle « découvrit » d'abord que ce ide phrase, criée par une voix enfan-
grand gaillard, au caractère joyeuxlt ine : 

— Non. une rose seu lement . r é v é l a i t rêveur, pécheur de lune ou 
celle-ci... Trè» bien... Garde la mon-1 vague poète, elle n e savait trop, 

Claude épluchait tous ies gestes ie t çesticu'.ant. essayai t d excuser bées. Je vous les laisse i quatrejdain pour les pet i tes gens I 
et toutes le» att i tudes de son mari.Isa maladresse en chargeant de tou-ifrancs.. . 

Avant leur mariage, eiie avait .tea les noirceurs s o n innocente vic- | Didier sount 
pour ainsi dire refusé do connaltrelt ime. 
Didier : S présent qu'elle était de- La foule s'amusait de l'incident, 
venue s a femme, un véritable besoin car le g a m i n n'avait p a s lu i -même 
de le découvrir la dominait . la langue d a n s sa poche et. aux 

Du plus ins ignif iant de ses acte».!injures du chauffeur. 11 répondait 
ou de la moindre parole, elle tiraltlpar de savoureuse» exclamations , 
des déduct ions extraordinaires qui Comme Claude arrivait à la hau-

groa rire »e-

femme. qu'il est plutôt rare de pou. 
voir contempler un aigle planant 
« TU de dos » et d'aussi près... 

— Evidemment , répondit Claude 
distraite. 

Didier resta a ins i un long mo 
Et s i son mari n'avait eu encoreiment , tout entier à sa contempla-

que ce défaut ! Mais , voilà qu'il sej t ion. Jusqu'à ce que l'impérial oi-

naie. petit... e t prends garde aux 
taxis en traversant les rues. 

Et tandis que l'enfant extasié 
contempla i t le blUet de dix francs 
serré dan» sa main . Didier revenait 
vers Claude, qui n'avait pas bougé : 

— « C e sont d'humble» fleurs ». 
f ledonnait-U à mi voix, en lui ten
d a n t l a rose. 

Il ajouta, en souriant : 

m a i s c e n'était pas d u tout déco 
ratif à une époque où tout le monde 
s'efforce d'être pratique e t positif. 

U n beau jour, alors que le hasard 
d'une longue randonnée en auto les 
avait amenés très haut , à flanc de 

seau, s e laissant soudain tomber 
c o m m e une flèche, eût disparu 
brusquement d a n s l'ombre du ravin. 

— Merveilleux ! répéta-t-il. Ne 
trouvez-vous pas. chère amie ? 

— Oh t ai, je suis enchantée que 
ce la vous amuse ! fit-elle, e n sou
pirant devant ce qu'elle appelait 

montagne , au d e l à des gorges d u une nouvel le lubie de son mari. 
Dalluis . le jeune avocat avait sou- Elle avait observé celui-ci. non 
dain fait s igne au chauffeur de sans une légère nuance d'inquié-
siopper. Iturfe. 

L'air pur et ia solitude sont 
choses excel lentes pour la santé. 

Puis ayant posé cet axiome com
m e un principe indiscutable. Il 
ouvrit un petit portillon et s'effaça 
pour livrer passage à Clsude 

Je l'eapère bien, répondit-elle 
ao. Mais vous voudre» 

que. pour un h o m m e 
des exhibit ions et de 

tout ce qui peut nous faire remar
quer, vous vous singularisez étran
gement par le choix cle vos prome
nades. 

Elle répéta 

— J'espère, en effet. que person-

nade des Angla i s est livrée aux : 
promeneurs é légants presque Jus-1 
qu'au bout, du côté ouest, lesdits 
promeneurs, a l'est n e peuvent _ j ^ ^ ^ d a r ^ m o n d 0 m i l m e n? ne nous rencontrera, car"cela, 
dépasser la place Masséna et la n . w a ï e n dit-il avec b o n l i e u i ? m a l n e ! » "rerait l'attention aur nous... bien 
Jetee-promenande. s o u s peine de Devant eux un r i sque de c o c o - p ! u s ' c™veB-le. que de me voir S 
compromettre leur brevet d'éle- t iers éhinces de Œ b a n a n i 1 r s i ™ r ^ " ^ " ^ n t e cigarette, e n 

et des aloèa rébarbatifs donnaient W t a n d e t r R c e m * ' 
e n effet l'impression d'un coin tro- Elle riait un peu nerveusement 
P'oal. r.'syant pas encore digéré l'autort-

Tout un peut Jardin éta i t blotti larisme de Didier à cette occasion 

gance. 
Peut-être, à certains Jours, peut-

on pousser jusqu'au marché aux 
lfeurs et faire quelques Incursions 
dans la vieille ville à titre touris-hà d a n s le creux des rocher , mu > 
tique ; mats personne, au grandjges . bien exposé au soleil E n t r e ™ e s L ^ i ' v e n l , <»?P"» Q u e u e s Jours, 
jamais ne s'avise de doubler le cap branches d e a l m i m o s a s onT a p é r e e - 1 ^ " 0 1 ' 6 ^ ' ; ? , 1 , 1 ' " , d t * d , u x j e u n M 

du château et de s'aventurer sur vait la mer scinti l lante ce tout , l a ! , T r Ï Ï r o n 2 û r Z ^ i U L ^ J ^ u p o i n -
les longs quais déserts du petit l lumière du Midi t u ' m l r a i l l * u r «t ml-a#^esa1f. 

P ° r t - - Ce co in vous plaît ? question-L E t , c f p e , n d a . m ' ,B» <JjstnuïtAo*u ou 
Et cependant c'est par là que DL na Didier avec enthous iasme ILes s'ngulsritéa de Didier é ta ient 

dier entraînait Claude le plus sou- — Oui. le décor est bizarre o r i - ; 9 * m e u r * " Jusque-là dans la cadre 
vent ginal ! Mats ce n'est pas d u t o u t r 8 ? c n c s M innocentes et périmées. 

Mai» où donc allons nous en un endroit chic, voua savez ajouta-: 0 " 1 n * Pouvaient réellement enco'i-
core ? d e m a n d a une fois la jeune 
femme, toute dépaysée. 

—Je veux vous montrer un petit 
coin des tropiques, répondit l'avo-

t-elle un peu puéri lement après u n | r i r . . a i r c u n reproche aerieux. 
coup d'œll autour d'eux Mais, un certain matin, leur dls-

— Oh ! ne vous inquiétez pas (sentiment faillit devenir plus grave 
rail la Didier qui avait surpris lei (A suivre). 
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